
Un samedi matin, nous avons eu la chance de 
participer à une réunion de 16 femmes (dont 

deux ne sont pas mapuches) 
artisanes dans leur atelier situé 
chez la présidente, Norma 
Canio.
Le groupe de femmes 
Anturayen (signifiant le soleil 
et la fleur en mapudungun) a 
été créé il y a trois ans dans 
le but de promouvoir la culture 
mapuche et de permettre aux 
femmes d’apporter des revenus 
dans leur foyer. L’artisanat leur 
permet aussi de se sentir plus fortes et d’avoir 
confiance en elles, la plupart d’entre elles n’ayant 
pas suivi d’études et étant femme au foyer sans 
activité.

Une production de tissus de qualité, 
naturels et artisanaux

Les 16 femmes sont originaires des communautés 
rurales de Padre Las Casas. Leurs maris  travaillent 
principalement aux champs. Certaines familles 
possèdent, hormis quelques hectares de pommes 
de terre et autres cultures, un petit élevage de 
moutons.
Cependant, leurs bêtes ne produisant pas 
suffisamment de laine, les femmes en achètent aux 
communes voisines.
Après plusieurs lavages successifs, la laine est 
teinte à partir de produits naturels (écorce d’arbre, 
fruit, fleurs, terre…) dans le respect de la culture 
mapuche. Les femmes prennent soin d’aller cueillir 
elles-mêmes les plantes qui serviront à la teinture 
dans les bosquets aux alentours. Ainsi, elles ont 
connaissance de toutes les plantes qu’elles utilisent 
et découvrent souvent, au cours de leur cueillette, 
de nouvelles plantes à utiliser, augmentant leur 
gamme de coloris.
Commence alors un long travail de filage puisque 
tout est fait manuellement. Elles filent à l’aide d’une 
tige de bois ou 
d’une machine à 
filer rudimentaire. 
Les pelotes une 
fois réalisées, le 
travail de tissage 
peut débuter.
Elles ont toutes 
suivi des cours de 
tricot et de tissage 

dispensés par un professeur payé par la commune 
de Padre Las Casas. Elles voulaient en effet, 

réapprendre à tisser et tricoter 
correctement pour produire des 
pièces de qualité.
Pour l’instant, peu de femmes 
tissent sur un métier à tisser car 
elles suivent encore des cours 
d’apprentissage et qu’elles 
n’ont pas suffisamment d’argent 
pour en acheter plus. Malgré 
leur préférence pour le tissage 
sur métier à tisser traditionnel, 
elles pratiquent toutes le tricot 

que l’on connaît, pour réaliser toutes des étoffes de 
qualité.

Plus qu’un atelier de production, 
Anturayen est un est espace de vie réservé 
aux femmes

Les 16 femmes se réunissent tous les samedis 
matins pour travailler, distribuer les payes (1 samedi 
sur 4) et discuter des prochaines manifestations 
auxquelles elles prendront part. En effet, n’ayant pas 
encore de local de vente, elles commercialisent leurs 
produits lors de manifestations 
culturelles, artisanales… en louant 
un petit stand. Le reste du temps, 
elles vendent leurs produits à leur 
réseau de connaissance. Elles 
sont actuellement à la recherche 
de débouchés de vente qui leur 
permettraient d’agrandir leur 
atelier et d’acheter du matériel 
supplémentaire.
Ce rendez-vous est aussi 
un moment de retrouvailles 
entre femmes ; elles peuvent 
discuter de leurs problèmes, partager de bons 
fous rires et un repas convivial à la fin de la matinée. 
Cette matinée est un moment de liberté qu’elles ne 
changeraient pour rien au monde.
L’atelier leur permet de s’affirmer face à leur mari : 
quand on leur demande si les hommes ont le droit de 
venir, toutes les femmes nous répondent d’une voix: 
« ¡ jamas ! »
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